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SOPHIE DORSAZ

«Après avoir testé cette for-
mule de travail, je n’imagine
même plus travailler seule à la
maison. Ce bureau me fixe un
cadre de travail et m’aide à avoir
plus de discipline dans mes acti-
vités», lance Nicole Mottet
fondatrice du premier espace
de coworking en Valais. A
l’Espace Simplon 8, au pre-
mier étage d’une maison cen-
tenaire à Martigny, elle est la
seule à avoir un bureau réser-
vé, d’où elle développe ses
projets en tant que spécialiste
en conception et gestion
culturelle et rédactrice indé-
pendante. Autour d’elle, une
dizaine de bureaux occupés à
temps partiel par des indé-
pendants de divers corps de
métier. D’une pièce à l’autre,
on rencontre un informati-
cien, une écrivaine publique,
une consultante financière ou
un spécialiste en innovation.
Sur place, une imprimante,
une photocopieuse, du wifi,
une salle de réunion et une
cuisine sont à disposition des
coworkers. Pour travailler, il
faut simplement y amener
son ordinateur et ses dossiers
personnels.

Entraide entre
indépendants

«Rassembler des indépendants,
qui jusqu’alors menaient leurs
projets de leur côté, a créé
des synergies», confie Nicole
Mottet. «Par exemple, je me
suis occupée de la structuration
d’un projet d’une personne qui
travaille ici. Et pour sa mise en
forme online, cet indépendant
a fait appel à une spécialiste
en communication et marketing
qui fréquente également
l’Espace Simplon 8. Etre en ré-
seau avec des personnes aux

compétences si diverses permet
de répondre à des mandats plus
globaux. On a tout à y gagner!»
Aussi, au hasard des discus-
sions, des coworkers se sont
rendu compte qu’ils avaient
des envies communes et de fil
en aiguille s’est monté un pro-
jet dans le social intergénéra-

tionnel. «Je ne peux pas en dire
plus, nous sommes encore en
phase d’élaboration. Mais avec
le comité de pilotage, composé
de trois coworkers de la pre-
mière heure, nous nous réunis-
sons toutes les 2 à 3 semaines
pour le faire avancer. C’est une
conséquence inattendue mais
tellement stimulantes du cowor-

king», explique la fonda-
trice. Par ailleurs, chaque

mois un pique-nique
collectif est organisé
pour échanger sur un
thème donné. Chaque
personne inscrite à
l’Espace Simplon 8
peut inviter une per-
sonne de l’extérieur.
L’occasion de mélan-
ger encore un peu plus
les points de vue.!
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CRÉATIVITÉ Partager un bureau, un concept séduisant pour les indépendants.

Le coworking fait sa place
en Valais

BRÈVES ÉCO

PRIX CRÉATEURS
45 dossiers
examinés
Le Prix Créateurs de la BCVs a
rassemblé 45 projets cette année.
«Un nombre de candidatures très
satisfaisant, étant donné que
nous sommes passés d’un
concours biennal à annuel»,
explique Jean-Yves Pannatier,
responsable communication et
marketing de la BCVs. Durant ce
mois, les dossiers sont examinés
par un comité technique. Sur la
dizaine de candidatures
retenues, trois seront choisies par
le jury pour affronter le vote du
public (via SMS, le site internet
du concours et Facebook). La
remise du prix officielle aura lieu
le 4 juin.

GROUPE REITZEL
Ventes 2013
en hausse

127,9 millions de
francs. C’est le
chiffre d’affaires

2013 du Groupe
Reitzel, soit 5%
de plus qu’en 2012.

En Suisse,
où l’entreprise
emploie 110
personnes dans sa

filiale d’Aigle, le chiffre
d’affaires a progressé de 3%. A
l’international, le groupe compte
650 employés et a élargi son
marché, notamment en Russie
et en Inde, ce qui lui vaut une
croissance de 26%. Pour 2014,
Bernard Poupon, administrateur
délégué du Groupe, mise sur la
consolidation des acquis et sur
l’innovation pour assurer la
croissance de l’entreprise
aiglonne et de ses filiales.

PME SUISSES
Le moral est bon
Une étude du cabinet d’Ernst &
Young menée auprès de
directeurs et propriétaires de 700
PME suisses relève que l’attrait
de la place économique suisse
se maintient après le vote du 9
février contre l’immigration de
masse. 50% des sondés
prévoient une amélioration de la
situation économique en Suisse
pour 2014, contre 9% qui
envisagent un repli. Face à ces
prévisions, 22% des PME
envisagent d’embaucher du
personnel, 6% veulent réduire
le nombre de postes. La crise
de la dette en Europe et le
manque de personnel qualifié
représentent les principales
préoccupations des sondés,
avant le prix élevé des matières
premières et de l’énergie.!

A l’heure où un ordinateur et
une connexion internet sont
souvent les uniques
supports nécessaires au
travail, les espaces de
coworking ont le vent en
poupe. Le principe? Des
bureaux partagés par des
indépendants de différents
corps de métier. Chacun
choisit son taux d’occupation
et donc sa contribution
financière à l’espace
commun. Un avantage
économique indéniable car
il n’entraîne pas de contrat
de location à long terme et
une solution pour sortir de
l’isolement, favorisant la
création d’un réseau et le
développement
d’opportunités. Le coworking
a vu le jour à San Francisco
en 2005 et depuis les
espaces de travail partagés
n’ont cessé de germer autour
du monde.

LE COWORKING C’EST QUOI?

Chaque coworker opte
pour une formule de
travail personnalisée, à la
demi-journée, à la journée
ou à plein temps.
LE NOUVELLISTE

«Plus envie de travailler
à domicile»
«Je me lance dans le design et la
communication à 20% en parallèle
d’une activité salariée et je n’avais
plus envie d’être en mode travail à
la maison. La frontière entre la vie
professionnelle et privée est très
mince quand on développe des
projets à domicile. Grâce au bureau
que je loue quelques heures par
semaine, j’arrive plus facilement
à quantifier le temps que je passe
sur un mandat.»

MATHIEU VESIN
DESIGN
ET COMMUNICATION

«Sortir le nez
du guidon!»
«Je suis indépendant depuis 20 ans et
j’avais choisi de travailler à la maison
pour profiter de mes enfants. Mainte-
nant qu’ils sont grands, j’ai opté pour
le coworking car avoir un bureau atti-
tré quelques heures par semaine
m’aide à structurer mon projet. Et le
plus intéressant est d’échanger avec
les autres indépendants, ça nous per-
met de sortir le nez du guidon. Et cela
fonctionne, il y a deux patrons d’entre-
prise qui viennent ici quelques demi-
journées juste pour changer de leur
cadre de travail habituel.»

JEAN-DANIEL
DORSAZ
SPÉCIALISTE
EN INNOVATION

CLAUDE LUY
CONSULTANTE
EN COORDINATION
ET MARKETING
SPÉCIALISÉE DANS LE
DOMAINE FINANCIER

«Des synergies,
sans hiérarchie»
«Avant de rejoindre ce bureau,
j’étais seule à la maison, jonglant
entre mes deux activités. Ici, je
m’occupe de mes mandats en tant
que consultante financière et chez
moi, je gère mon cabinet de kiné-
siologue. Ce qui me plaît à l’Espace
Simplon ce sont les synergies sans
hiérarchie. L’ambiance y est positive
et stimulante, car il n’y a pas de
rivalité entre collègues. D’ailleurs,
j’avance ici sur des dossiers qui
demandent de la créativité.»

= EN CHIFFRES

9 places de travail
à disposition

12 personnes
inscrites qui

tournent à temps partiel

35% de taux
d’occupation

actuellement

320 francs par mois
la place plein

temps

120 francs pour
4 journées

complètes par mois

270 francs pour
10 journées

sur 3 mois

180 francs pour
10 demi-

journées sur 3 mois

Autres formules sur
www.espacesimplon8.ch

"«Rassembler
des indépendants
a créé des
synergies.»
NICOLE MOTTET
FONDATRICE DU PREMIER ESPACE
DE COWORKING EN VALAIS

Nomination, changement de
cap ou événement à venir?
Faites-nous part de l’actualité
de votre entreprise à l’adresse
eco.valais@lenouvelliste.ch.

COMMUNIQUEZ!

POURQUOI ILS ONT OPTÉ POUR LE COWORKING?


